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piila. c'ei.ci, l'urint à l'épaule son arquebuse chargée de d
il balles, i t feu sur ul ds che , qni tomba mort avec un i

, ses c gnon, tandis qu'un tro sitme iroquois tl o er
etietun 1tchregnalde .r flces sans beaucou o

tI'efet. Vu de' dleux françaiî qui s'étaient jetés derrière des 1
irbrt. uuttît scn tour qtulques enneniL. Les Iroqu<ois
voy.uît que leurs boucliers ne pouvaient les garantir des balles, d

Scut isis d'épouvante et ne songèrent plus qu'A fuir. Outre s
les cuerriers tues les lroioti perdirent dix ou douzolmoinmes, 1

ui furent faits prisonniers. et qu'on réserva pour les plus lior. i
-îkle'- tourment.

cettec attaque lez. Framîç.lis contre une des trois grandes na
ti tis to se partageaient alors le pays, fut le commencement,
e pro ableient la cause les hostilités que. pendant un siècle,
Ce dernières tirent sans interruption contre les habitants du a
t 411nada. r

G. l'enfdant que Champlain fondait la colonie de Qu Mbec ,. l
<le Monts, re-te à Paris. était en butte A la jalouie de nnr.
chands bretons, basques. normands. etc., qui tirent tant, iue,
piir la Seconde, fois, sa comnmission fut révoquée. <e

En. a'i >>)reniant lat rvocation dle la conunission dle M. dIe s
Mont M. e Champlain repassa en France. en comp sagnie de 1
M de Pontgrav, pour savoir à qui apparteÜait 'liabitation de
Québec, construilte aux frais comuns die M. dle Monits et <le ses i

as.ocié. Il laissa le conuundement le la colonie au capitaine
Pierre:Chauvin

S. Le roi 11enîri1 V reçut très-favorableinteît M. <le Champlain.
Il écouta avec plaisir le récit de ses expéditions, et les détaiLs
sur la situation de la Nouvelle.France. M. île Champlain
présenta au monarque urie ceinture travaillée en poil de porc-

9. Ne voulant paabandonner (établisement le Que'be., Il
co:npanne le M de Monts lit armer deux navires dot elle
emit le comunündement A MM. le Poutgravé etle Chiamplain

qui inouillèrent A TadIouisac, le 26 ina 1610. De Pontgrave
tait chîrgé le la traite les pellete.ies et de Cliamplain, lu
outiverneinent (ie la co!onie et <le la découverte du pays.
10.31. dû Chaniplain retrouva sa petite colonie <le Quélbec

pleine de santé. Comme Ai Tadoussac, il y était attendu par
nombre <le s.uuva>mes qui lui firent le plus chaleureux accueil, et
l'engaguret A aller combattre <le nouveau les Iroquois. Il
partit ei effet le, Québec le 1l le juin. son passage aux
Tro-is Riviére,. Î y trouva les 3Montagniais, r ui le suivirent, et
avec letuels il'arriva, le 19, A une ile peus distaite de l'emnbou.
chire e la rivière dus Iroquois. Quatre cents Ilurons et Algon.
quins devaient l'attendre A 'entrée de cette rivière.

Les Algonijuitis et les Montagnais s'étaient portés ci avant
auvec précipitation. Sans attendre les Français, ils avaiet atta.
qîlé les retranchements les Iroquois. Ayant été chaudement
reçuS, il étaient sur le point le battre en retraite. ]'apparition
<le Camaplain et les quatre français qui l'avaient suivi, leur
rendit le courago j ils recommencèrent le combat, qui bientôt
fut des plus opiniatres Champlain lui-néme fut blessé d'une
Ilèche. Bientôt, la poudre manquant on donna l'assaut; aux
retranchements des ennemis. L'arriveo lu brave Des Prairies
et de qielques autres français, avec des nutnitions, acheva la
déroute les Iroquois. Ils furent presque tous tués ou faits pri
sonniers.

1l. En G11, le 12 juin, les Pères M3assé et Biiart, Jésuites,
arrivèrent A Port.Royal, pour apprendre la langue es natuirels
du1i pays, et leur précher l'Evangile.

12. Ayant appris lit mnort tragique le ilnri 1 v, arrivée enI
1610, Chanplain repassa immédiatement en France, laissant le
commandement au sieur Duipare.

13. Au printenps le 1611, I. de Monts et ses associés vo.
lant faire un dernier eifort pour maintenir leur privilège, ar m.
rent quelques vaisseaux et Champlain, ainsi quo Pontgravé,
repartit pour le Caiada.

14 A son retour A Québec, M. do Champlain conçt tle projet

G lOidant que Cliampilain fondait la colonie de Qiébcc. ti
faisait 31. de Monts, resté à Paris?-7. En apprenant la. rfvocat on
de la conission le M <le Monts, que fit Chaiplain ?-8. Coiininent
Cliamplaiî ruit-il reçu du roi Ilenri IV '1-9. Que ft la compagnlio dle
M. de Monts, ne voulant pas abaridoiner l'établissement de Qiiébec ?
-10. D.ins quel état Clianlain retrouva.t-il sa 1etite colonie de

11. Eu quelle année les .lésiites arrivèrent-ils en Acalie 12.
Que lit Clnaplain, ayant appris la mort tragique de Ilenri IV ?- :.
Que firent M. de Monts et ses associés au printemps de 111 ?--14.
QOUl projet conçut e Cliunllain, i son retour i Qillébec '

e batir un fort nu.dessotus du saut Saint-Loui, pour a treres
écouvertes et protéger le comnerco. Le W0 mai, il partait d,
Qu bec afin de donner suite A ce projet, et trouvait un endroit
ropre A ses desseins, au lieu nne où, trente ans pliu tard,
n bAtit les premières maisons de Montréal il nomnu ce lie

15. Chaplr ain rejoignit ensinte ile Pontgrav qi t
Lesceldu A l'adousnc, et s'eibar' jun pour la France, l 0 août,
uir un navire de La Itochelle, où il arriva le I0 sopteimîbre Nl4; î1
I 'occupa aussitôt A chercher un protecteur capable de souite
tir a la cour les intérétg do sa colonie

16. De 1mis la mort de Ienri IV, M. de Monts avait perdu I
rdit qu il y possédait auparavant, et Métait retiré à Pn
lont il était gouverneur. Ch:unplam adressa alors A Cluarie
do Bourbon, comte deisoisorsui par zèle pour la eh'lïgiiInl,
ccepta l'offre qu'on lui iui,%tit. Ce prince obtint de la rein
égente, Marie dle Mélicis. det lettret4 qui lui coneruent
'autorité néIcessair¿ pour ma.iiiteiiir l'établissement (le Qu eeIC.
t nmommu Champlain son lieutenant, par coinitsion lu î
ctobre 1612. i

17. Charles de Bourbon étant mort quelques semaines pr
sa nomination, son neveu, le prince lienri de Condé, voulut
bien accepter sa place, Il fut nomme vice-roi de la Nouvelle,
France, et en continua la lieutenance A Chainplan. Celi.ci
n'ayant pu former ue association, et ne voulant pas perdre lus
pelleteries le l'année courante, repartit pour le Canada avec
un simple passo-poîrt du prince pour quatre vasàeux, li
Condition qu'On lui fournirait les honunos qui lui seiueit
nécessaires, pour l'aider soit A la poursute de ses découvertes,
soit à l'accomplissement <le la prornesso qu'il avait faitLe aux
sauvages en 1611, de le" secourir contre leurs ennemni.

18. Champlain arriva il Québec le - mai 1613, après unait
abseuce de près de deux ans. Il trouva tous les hOmesnîe d.
l'établissement en bonne santé.Peu aprèil se renditau ut
$t. Louis, où il espérait rencontrer les sauvages de l'Ouest.

t9 Dsirant explorer les pays (le l'Oiesxt, Chanplain résoluit
(le remonter l'Outaouais, ou grande rivière (les Algonquii% et
pénétra jusque vers ses sources. De retour auauit St. Louis, il
fut convaincu qu'il n'iurnit rien à faire dans le pays duirnit
l'hiver. Il résolut donc ld'aller en France, ot si pre enco pou,
tait être utile aux inté êts <le sa colonie; et, le 26 aout, il s'en.
barqua à Tadousac pour Saint-Malo

20 A son retour en France, Champlain se rendit A Foitaimue
blenu, où étaient alors le roi Pt le prince de Condé Il leur reni-
dit comple le son voyage, et leur lit agréer le projet de former
ine bonne et puissante compagnie dont les ressources 1 orni"t.
traient <le poursuivre et d'améliorer les entreprises deja col'
rnencées. Après le nombreuses diflicultés, la compagnie dite de
de Rouen ayant été constituée pour onze années, fut approuivve
et autorisée par le roi et, par le prince <le Condé.

21. Après la formation de lit compagnie dont nous venons dë
parler Champlain songea à rnettre A exécution le projet qu'il
avait formé depuis longtemps, <le conduire avec lui dei m i-
sionnaires, pour raviver et soutenir la foi les Français, aii
que pour prêcher les vérités le l'Evangilo aux nations inidèles
Le l'Amérique.

22. M. do Chianpflain repartit le lonleur, pour lit Nouvell
France le 24I avril 1615, emmenant quatre Pères técollet. Il
mouilla, le 25 mai, devait Tadousae et, peu, aprèm, il arriva a
Québec. Ces religieux iécollets étaient les Pèeres Denis Jaiity,
Jean Dolbenu Joseph Le Ciron et le frère Piacifique dli PleSsie.
La compagnie s'engagea a leur fournir tout ce qui était néces
saire. L P e Db

23. P .s'a-Jrrta A Québec. Il se concerta
avec Chamrplain pour l'érection d'ue petite chapelle et d'une
maison pour y recevoir les religieux. L'emplacenîent choisi
était près du lieu oi est, A la basse.ville l'église Notre.Damiie.
dtes-Victoires. La chapelle étant terminL'o, 1 26 juin, 16g, le
Père Dolbeau y célébra, itu son dlo l'artillerie, la riire
menoe lui eût été dite, en cet endroit, depuis les voyages (lu

15. Oi afli ensuite Clunnpîîlaii ? Quelle ri> lI 'occu lation il CIamil-
plaIn ù son retour en France ?-10. A qui Chaliulain s'adresra-t.il
aîlors ?17 Qui. succéda i Clinrlos <d, BIourbon, mort f
semaines après sa niomination ?-18 Quand Champlain arriva-t-i i
Québec ?-19. Que lit-il, désirantx dlrer les pays de l'ouest l»
retour at saut Saint-Louis, fie fit-il

20. Que lt Clianpliniîî h son retoi rance 7-21. Que lit-il
aliris la formation de la cmagnielli dont nos venons dle prlie ?
-22. Quand r-elartiilil pomn, la Nouvelle.Vrace 1-23. Qtil Pre
s'arrêta à Quèbec 7 (Il a lèrent les entres 1%res ?

.&.


